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produits du deuxieme fractionnement (i5o a 200 degres environ). Aux 
deux tiers qui ont passe au-dessous de 120 degres, on ajoute les essences 
de meine nature provenant des huiles du deuxieme fractionnement, les- 
quelles, 4tant soumises ä la rectification, fournissent une certaine quantite 
d’essence passant au-dessous de 120 degres. Ces essences rectifiees ont 
besoin d’etre soumises ä un traitement chimique propre ä les debarras- 
ser des hydrocarbures de la s^rie grasse, des alcalo'ides et des phenols 
qu’elles renferment en petite quantit^. Pour cela , on les agite d’abord avec 
5 p. 0/0 de leur poids d’acide sulfurique. L’opdration s’effectue dans des 
batteuses, vases en bois doublds de plomb et dont faxe recoit un agitateur 
a palettes de bois. L’acide sulfurique, en absorbant les hydrocarbures de 
la s^rie grassse (p. 133) et en fixant les alcaloides, s’epaissit et se colore 
en meine temps qu’il se forme une certaine quantite d’acide sulfureux. 
Apres ce traitement ä facide, on laisse reposer le tout pendant vingt- 
quatre beures puis on d^cante et on soumet fessence ainsi purifiee a un 
traitement alcalin destine ä enlever les pbenols et les acides sulfo-conju- 
gu&s qui ont pu se former dans l’op^ration prec^dente. Pour cela, on bat 
les essences avec 2 p. 0/0 environ d’une lessive de soude a ho degres. 
Les lessives ainsi charg^es de pbenols servent pour la preparation de 
l’acide phenique. 

Les essences sortant des batleuses sont soumises ä de nouvelles rectifi- 
cations dans des alambics en cuivre de moindres dimensions que les chau- 
dieres qui servent a la premiere rectification. Les Serpentins sont en etain. 
La forme de ces appareils varie. Generalement l’alambic est surmontii 
d’un condensateur de forme cylindrique qui est entoure d’eau, et dont la 
partie sup^rieure est en communication avec le tube qui conduit les va- 
peurs dans le Serpentin. L’eau qui entoure les condensateurs s’dchaulfe a 
mesure que la temperature de la vapeur s’eleve, et il arrive un moment 
oü cette eau entre en 6buliition : le condensateur se maintient alors a 
100 degrös, et fait refluer dans l’alambic, en les liqu^fiant, les vapeurs 
dont le point de condensation est situe au-dessus de 100 degr^s; seuls les 
hydrocarbures qui peuvent se maintenir ä l’etat de vapeur a 100 degres 
distilleront et seront condens^s dans le Serpentin. Ce qui passera sera 
donc un mdlange de benzine et de toluene, dont on peul extraire de la 
benzine pure en faisant congelcrle liquide et en soumeltant la masse con- 
gel^e ä une forte et rapide compression. 

Traitement des huiles moyennes. 

Dans le cas ou l’on a fait un premier fractionnement des essences le¬ 
geres de houille, en recueillant ä part les essences qui ont passe au-des- 


